
La Campagne de l’Avent
2025

au Burundi
Au Burundi, l’espoir renaît 

pour les enfants touchés par le VIH

Paysage de la région de Kirombwe, au Burundi.

Dans les collines verdoyantes du Burundi, petit pays d’Afrique 
centrale, des milliers d’enfants grandissent dans l’ombre du 
VIH/SIDA. 

Orphelins ou enfants vulnérables (OEV), ils portent le poids 
d’une réalité qui dépasse leur jeune âge. Pourtant, grâce 
à l’engagement de nos partenaires locaux - ARM (African 
Revival Ministries) et la CEPBU (Communauté des Eglises de 
Pentecôte au Burundi) - et au soutien de donateurs comme 
vous, ces enfants retrouvent le chemin de l’école et de la 
dignité.



Une réalité qui bouleverse
Au Burundi, environ 20% des orphelins le sont à cause du VIH/
SIDA. Ces enfants font face à des défis multiples : abandon 
scolaire de 30 à 40% selon l’UNICEF, malnutrition sévère, 
accès limité aux soins de santé et vulnérabilité accrue aux 
virus. Beaucoup vivent chez des parents déjà fragilisés par 
le VIH/SIDA, dans des familles où chaque franc burundais 
compte.

Jeanne, 14 ans, a perdu sa mère l’année dernière. Son père, 
lui-même séropositif, peine à nourrir la famille. “Je devais 
arrêter l’école pour aider à la maison”, confie-t-elle. “Sans 
uniforme ni cahiers, comment pouvais-je continuer ?”  

Sa situation n’est pas unique. Dans les zones d’intervention 
de nos partenaires, des centaines d’enfants comme Jeanne 
risquent de voir leur avenir brisé avant même d’avoir 
commencé.

Distribution du matériel scolaire aux enfants
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L’engagement chrétien en action

Face à cette détresse, nos partenaires burundais ne restent 
pas les bras croisés. Animés par leur foi et guidés par les 
valeurs chrétiennes d’amour et de solidarité, ARM et la 
CEPBU déploient depuis des années des programmes qui 
transforment des vies.

ARM, présent au Burundi depuis 1989, accompagne des 
orphelins et enfants vulnérables à Bujumbura et Ngozi avec 
une approche globale : scolarité assurée, éducation à la santé 
sexuelle et reproductive, formations aux compétences de 
vie, et rencontres familiales pour favoriser le dialogue sur le 
VIH.

De son côté, la CEPBU, forte d’un réseau de 34 centres de 
santé à travers le pays, distribue des kits scolaires complets 
- uniformes, cahiers, stylos - qui permettent aux enfants de 
retourner sur les bancs de l’école avec fierté.

Les enfants reçoivent leur kit scolaire
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Des vies transformées

“Quand j’ai reçu mon uniforme et mes cahiers, j’ai pleuré de 
joie”, raconte Emmanuel, 12 ans, bénéficiaire du programme 
à Ngozi. “Mes camarades me montraient du doigt parce 
que j’étais toujours en haillons. Maintenant, je peux me 
concentrer sur mes études.”

Pour Pascaline, mère célibataire séropositive suivie au centre 
de Bujumbura, l’impact va au-delà du matériel : 

“Grâce aux formations, ma fille de 15 ans comprend mieux 
ma maladie. Nous pouvons enfin en parler sans honte. Et 
surtout, elle va à l’école alors que je craignais de devoir la 
retirer.”

Maximin, Henriette et Bruno parmi les enfants
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Votre don, leur avenir
Cette année, nous visons à récolter entre 10 000 et 15 000 
euros pour soutenir ces activités essentielles. Concrètement, 
votre générosité permettra de :

•	 fournir des kits scolaires complets incluant uniformes, 
cahiers et stylos aux enfants les plus vulnérables ;

•	 organiser régulièrement des séances d’information sur la 
santé sexuelle, le VIH et les compétences de vie ;

•	 faciliter des rencontres entre parents et enfants pour briser 
le silence autour du VIH ;

•	 assurer le suivi scolaire et psychosocial des enfants tout au 
long de l’année ;

•	 accompagner les familles dans la lutte contre la stigma-
tisation.

Chaque don compte. Avec 20 euros, vous offrez un kit 
scolaire complet à un enfant. Avec 50 euros, vous permettez 
à une famille de participer aux séances de dialogue parents-
enfant. Avec 100 euros, vous soutenez l’organisation d’une 
session de formation aux compétences de vie.
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Soyez  acteur du changement : 
faites un don aujourd’hui !

Derrière chaque statistique se cache un visage, un prénom, 
un rêve. Jeanne rêve de devenir enseignante. 

Emmanuel veut être médecin pour soigner “les gens comme 
papa”. Ces rêves ne demandent qu’à prendre vie, et vous 
avez le pouvoir de les réaliser.

En cette période de l’Avent, période de préparation et 
d’espérance, votre don est bien plus qu’un geste financier. 

C’est un message d’amour qui traverse les frontières, qui dit 
à ces enfants : “Vous comptez, votre avenir nous importe, 
vous n’êtes pas seuls.”  

C’est la main tendue du Christ à travers la vôtre. Souvenons-
nous de Ses paroles : ”Laissez les petits enfants venir à moi, et 
ne les empêchez pas, car le royaume de Dieu est pour ceux 
qui leur ressemblent” (Marc 10:14). Ces enfants burundais 
sont ces petits que le Christ nous appelle à accueillir et 
soutenir.

Imaginez le sourire de Jeanne 
recevant son premier uniforme 
neuf. Visualisez Emmanuel courant 
vers l’école, son cartable rempli 
de cahiers neufs sur le dos. Pensez 
à Pascaline, les larmes aux yeux, 
voyant sa fille s’épanouir malgré 
les épreuves. Ces moments de joie 
pure, vous pouvez les offrir.

Ne laissons pas ces enfants dans l’ombre. Ensemble, avec 
ARM et la CEPBU, donnons-leur la lumière de l’éducation, 
la chaleur de la solidarité, et l’espoir d’un avenir meilleur. 
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Faites un don aujourd’hui. 
Parce que chaque enfant mérite sa chance.

Par versement sur le compte bancaire 
de Solidarité Protestante

BE37 0680 6690 1028 
Avec la communication :

“Campagne de l’Avent 2025”
Attestation fiscale : 

votre don de 40 € ou plus par an 
vous donne droit à une réduction d’impôt.

SOLIDARITÉ PROTESTANTE, asbl
rue Brogniez 46, 1070 Bruxelles

Tél. : +32(0)2 510 61 80
info@solidariteprotestante.be
www.solidariteprotestante.be

A
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M

Attention, si vous décidez de faire un don pour ce projet ou un 
autre projet de Solidarité Protestante et que vous ne nous avez 
pas encore communiqué votre numéro national, mentionnez-le 
dans la communication de votre virement. C’est une exigence 
du SPF Finances pour pouvoir établir les attestations à partir 
de 2025 !
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